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Liber té …  
Si je ne suis pas libre, il m’est 
impossible de parler. Pour-
quoi ?  Parce que, si les ailes 
d'un oiseau sont coupées, il ne 
peut pas voler, non ? Dans le 
Sahaj Marg, nous avons cette 
idée de liberté. Non pas, vous 
savez, la liberté, égalité, frater-
nité de la Ré-
volution fran-
çaise, oui !  
[…] Je souscris 
à toutes ces 
choses avec 
mon cœur, 
mais si vous 
voulez être 
libre, vous 
devez permet-
tre à d'autres 
d'être égale-
ment libres, 
parce que si 
c'est la liberté, 
c'est la liberté pour tout le 
monde. Vous ne pouvez pas 
avoir la liberté seulement pour 
vous, alors que tous les autres 
seraient dans l’asservissement.   
Ainsi tel est le problème du 
monde moderne, la liberté: 
certains sont plus libres, cer-
tains sont moins libres, cer-
tains ne sont pas libres. Vous 
le voyez en politique, vous le 
voyez en économie, vous le 
voyez dans la vie civile ; quel-
ques pays sont plus libres que 
d'autres, et ils veulent être li-
bres en ne permettant pas à 
quelqu’un d’autre de venir 
dans leurs pays. Babuji Maha-
raj a dit, "quand vous fermez la 
porte de votre maison, vous 
pouvez empêcher d'autres d'en-
trer, mais rappelez-vous, que 
vous êtes enfermé à l'inté-
rieur." Vous êtes votre propre 
prisonnier. Peu importe que la 
maison soit petite ou grande 
comme ce hall, ou un pays 
entier ; c'est toujours une pri-
son. […]   
Ainsi, si vous devez être libre 

et que les portes doivent être 
ouvertes, vous devez être libre 
d’aller ; d'autres doivent être 
libres de venir. Ceci n'existe 
pas aujourd'hui. Cela existe-t-
il ? Non. Cela existe pour quel-
ques personnes à quelques 
endroits et pour quelque temps 

- pas pour tous, partout, tout le 
temps. Par conséquent, la li-
berté est aujourd'hui un men-
songe. […]  
Maintenant, dans le Sahaj 
Marg, nous disons toujours 
que nous sommes une société 
sans discrimination de couleur, 
de race, de sexe, d'éducation, 
de pouvoir, etc… Ainsi nous 
essayons vraiment de créer ce 
que la Révolution française a 
essayé il y a bien longtemps. 
Et demain, ils vont célébrer 
comme s’ils avaient réussi ces 
choses. Il en va ainsi, partout 
dans le monde. Nous célébrons 
ce qui n'existe pas. Si cela  
n'existe pas, à quoi cela sert-il 
de le célébrer ? Si cela existe, 
pourquoi célébrer ?  

[… ] Supposez maintenant que 
vous soyez capable de déplacer 
ces murs et d’agrandir de plus 
en plus la salle… cependant il 
y a toujours un dehors, il y a 
un dedans. Cependant il y a 
toujours des portes. Cependant 
il y a toujours le pouvoir d’ad-
mission, et le pouvoir d’exclu-

sion. Et même alors, si les 
portes sont verrouillées, vous 
serez prisonniers de votre pro-
pre création. Oui ou non ? Oui. 
Je veux dire, c’est très clair. 
Ainsi aussi longtemps que les 
murs ne sont pas abolis, vous 
ne pouvez pas dire, "nous som-

mes un peuple 
libre," parce que 
maintenant vous 
ne choisissez que 
les gens que vous 
accepterez. C’est 
comme un club, 
un club fermé, un 
club d'hommes 
riches, un club de 
pouvoir, vous 
voyez. [… ]  

Le Sahaj Marg 
n'a pas de telles 
restrictions. Tout 

le monde, de n'importe quel 
coin du monde est bienvenu. 
Tout le monde peut venir, tout 
le monde peut partir. Il n'y a 
aucune restriction. Il n'y a pas 
de droit d’entrée. Nous n'avons 
aucune restriction en matière 
d'éducation. Est-ce une organi-
sation libre ? Est-elle hu-
maine ? Est-ce la vraie démo-
cratie d'un peuple libre, pour 
un peuple libre, par un peuple 
libre ? Oui ou non ? 
(l’assistance : "oui.")  

Ainsi le Sahaj Marg est aujour-
d'hui, à mon avis, la seule or-
ganisation en ce monde rem-
plissant les conditions de cette 
définition  de "Liberté, égalité, 
fraternité" […].  Vive le Sahaj 
Marg !  […].  

Shri P. Rajagopalachari  
Cossonay,  Suisse   juillet 13, 2003  

Ainsi parle :  
 
Lalaji 
• Certains disent qu'être dépourvu 
de sentiment et de mouvement, 
comme une pierre, c’est la libéra-
tion. Certains pensent qu'être  
comme une goutte d’eau, ne for-
mant qu’un avec l'océan, c’est la 
libération. D'autres disent que la 
flamme s’unissant à la flamme 
c’est la libération. Certains 
croient que celui qui s’élève très 
haut est libéré. Mais rien de tout 
cela n'est vrai. L'attachement du 
mental est asservissement, et le 
détachement est libération.  
Babuji 
• Nous devons  parvenir  à l’es-
sentiel, à savoir une spiritualité 
pure, car la période actuelle est 
plus compliquée que les précéden-
tes, et requiert une transformation 
complète de l'homme dans le 
monde entier dans toutes ses atti-
tudes.  
Seul le flambeau de la spiritualité 
peut enlever les ténèbres oppres-
santes et rétablir l’homme vérita-
ble. Que la lumière du Réel brille 
dans le cœur de chacun afin que 
nous puissions être à la hauteur 
des espérances du Divin !  
Chariji 
•Plus de perturbation, plus de 
tracas, d'avidité, de convoitise, 
vous savez, tout ce que vous re-
gardez est merveilleux. Et on dit 
que tel est l’état lorsque Dieu de 
l’intérieur de vous regarde Sa 
propre création, et s’en émer-
veille.  
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Echos des centres 
Célébrations du 80ème anniversaire  

Avec foi et volonté 
Si le voyage est une aven-
ture, partir en Inde, ce pays 

de mystères, contrée lointaine longtemps 
considérée comme inaccessible est une 
aventure merveilleuse, partir en Inde pour y 
retrouver son Maître est un privilège réser-
vé à toutes les personnes animées d'une foi 
inébranlable et d'une volonté sans faille. 
Célébrer l'anniversaire du Maître, 80 ans, à 
ses côtés, baigner dans Sa vibration, renfor-
cer notre condition est un rêve que nous 
souhaitons tous réaliser. Célébrer l'anniver-
saire du Maître auprès de Lui, c'est aussi 
l'occasion qui nous est offerte de vivre la 
grande fraternité du Sahaj Marg, de com-
munier, de partager avec tous les frères et 
sœurs venus de tous les coins du monde. 
Célébrer l'anniversaire du Maître avec Lui 
c'est vivre la joie des retrouvailles avec les 
frères et sœurs  et de nouer de nouvelles 
relations, c'est apprécier l'évolution de la 
Mission en terme du nombre d'abhyasis. 
Célébrer l'anniversaire du Maître avec Lui, 
c'est baigner dans une atmosphère spiri-
tuelle, refaire un plein d'énergie, renforcer 
sa condition et repartir les bras chargés de 
cadeaux.  

Cependant force est de reconnaître que si 
un tel déplacement s'avère facile pour cer-
tains, pour d'autres il ne demeure parfois 
qu'un rêve difficile, voire impossible à ré-
aliser. En effet, ils  se heurtent  à des diffi-
cultés objectives, telles que:  
 -  les difficultés d'ordre financier sur-

tout pour ceux qui vivent dans les pays 
moins développés aux  conditions de vie 
précaires, caractérisées par des bas salaires 
ou des revenus sporadiques récoltés avec 
beaucoup de peine.   
 -  l'obtention de visas pour ceux qui rési-
dent dans les pays où l'Inde n'a pas de re-
présentation diplomatique, constitue un 
handicap sérieux tant au plan des frais à 
engager (pour aller dans le pays le plus 
proche où il y a un consulat de l’Inde, ou 
pour envoyer les dossiers de demande de 
visa par DHL ) que des délais. 

Ces deux obstacles majeurs semblent insur-
montables parfois et ont vite fait de décou-
rager. Cependant si la foi et la volonté d'al-
ler vers le Maître sont véritablement pré-
sentes et suffisamment fortes, les obstacles 
sont levés comme par enchantement. La foi 
et la volonté permettent de faire face aux 
conditions difficiles. L'engagement spiri-
tuel, l'abandon au Maître, sont les clés qui 
ouvrent toutes les portes et aplanissent tous 
les chemins. C'est une expérience à tenter 
pour comprendre que le Maître agit tou-
jours pour celui qui lui manifeste de la 
confiance et de l'amour.  

A la veille de ce pèlerinage, l'on est dans 
un état d'esprit partagé entre l'excitation du 
voyage et la préparation spirituelle du 
voyage. On doit nettoyer l'espace intérieur 
afin que le Maître puisse y déposer les dons 
qu'Il réserve à chacun de nous, dons que 
nous avons le devoir de partager à notre 
tour.  

Aller vers le Maître, célébrer son anniver-
saire, 80 ans, est pour nous 
une bénédiction inestimable.   

MBM 

Pour faire le point sur notre pratique  
Il est difficile de dire ce que l’on ressent 
quand on parle d’aller rencontrer le Maître, 
parfois rien, ou encore que dois-je dire et 
quel est le but de notre voyage ? Alors à 
partir de cette interrogation quelques idées 
commencent à fleurir : à savoir le but du 
voyage. Il s’agit entre autres de faire le 
point sur notre pratique, notre relation avec 
le Maître intérieur, faire le bilan du déve-
loppement de la Mission avec nos frères et 
sœurs de la Région Afrique et Océan In-
dien et voir les perspectives à venir dans un 
élan fraternel de travailler en équipe sur le 
terrain et inviter nos frères et sœurs du 
monde entier à participer à l’implantation 
notre Mission en Afrique et l’Océan In-
dien…  

JDDNN 

Et vibrer d’amour 
Au bout des doigts du Maître pianiste, les 
touches du piano déclinent leurs soupirs de 
joie d’être effleurés par Ses grâces. Allons 
donc vers Lui pour qu’il nous réaccorde et 
nous fasse vibrer d’amour…   

MMK  

 

  

à Toubab Dialaw – Sénégal  

Abidjan – Côte d’Ivoire  
 
A Abidjan, le programme de la célébration 
de la fête d'anniversaire de Chariji s'établit 
comme suit : Satsanghs les 23, 24, et 25 
juillet à 18h30. Journée spéciale le diman-
che 29 Juillet avec trois satsanghs prévus 
respectivement à 9 heures, 11 heures et 16 
heures. Deux thèmes seront traités au cours 
de cette journée : le premier sur la 
«Biographie de Chariji », le second sur 
« Religions et spiritualité »   

E K M.,  J.A,  & M.C.  
 

 

Dans le cadre de la célébration de l’anni-
versaire de Chariji, le 24 Juillet 2007, les 
abhyasis du Sénégal, ont établi un pro-
gramme d’activités de 4 jours ; du 22 au 25 
Juillet.        
Le programme comprendra chaque jour 
des méditations à 6h30, des satsanghs à 18 
heures, suivi de lectures, de la projection 
de cassettes vidéo sur les Maîtres de la 
Mission, et de sessions de questions-
réponses. 

 B.T.  

Aller vers le Maître  

Toubab Dialaw – Sénégal  
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Célébrations du 24 juil let 2007—Tiruppur 

Recommandations  
Chers Frère/Sœurs,  

[… ]  Nous avons reçu près de 45.000 ins-
criptions venant de plus de 500 centres en  
Inde et de 68 autres pays, pour les prochai-
nes célébrations de l'anniversaire de notre 
Vénéré Maître.  

X Les badges du séminaire pour tous 
les abhyasis de pays étrangers seront à 
disposition sur le site des célébrations. 
Il y aura des comptoirs de réception 
distincts pour  les Amériques, l'Europe, 
le Moyen-Orient et les autres pays. Les 
abhyasis pourront récupérer leurs bad-
ges après avoir signé le livre d'or dispo-
nible à ces comptoirs. 

Y Il y aura un centre médical sur le 
site du séminaire pour traiter les affec-
tions mineures. Les abhyasis sous trai-
tement sont priés d’apporter une copie 
de leur dernière ordonnance, qui peut 
être utile en cas de nécessité médicale du-
rant les célébrations. 

Z Veuillez noter que seuls les abhyasis 
sont autorisés à participer aux célébrations. 
Il est donc demandé aux abhyasis de ne pas 
se faire accompagner de personnes n’ayant 
pas encore eu leurs sittings d’introduction. 

[ Les abhyasis venant avec des enfants 
âgés de 6 ans ou moins doivent noter que 
l'un des parents doit être en permanence 
avec l'enfant. L’espace enfants n'acceptera 
pas d’enfants de moins de 6 ans non ac-

compagnés d’un parent. Les parents sont 
invités à apporter du matériel qui permette 
aux enfants d’être occupés dans l’espace 
enfants tel que des livres de coloriage, des 
crayons de couleur, des puzzles, etc... 

\ Les participants qui souhaitent mettre 
en sécurité des objets de valeur durant leur 

séjour, pourront louer des coffres. Nous 
encourageons les délégués à utiliser cette 
option pour s'assurer contre la perte d'ob-
jets de valeur tel que le passeport, de l’ar-
gent, etc… Les participants qui apportent 
du matériel d'enregistrement, appareils-
photo, ordinateurs portables, ou du matériel 
électronique coûteux, sont priés de garder 
ces articles par devers eux à tout moment. 

] Il y aura deux banques sur le site des 
célébrations, la « Allahabad Bank » et la 

« Andhra Bank ». Elles couvriront toutes 
les transactions bancaires, y compris le 
change de devises et les retraits en espèces. 

^ Du fait du grand nombre d'abhyasis 
venant à la célébration, les abhyasis doi-
vent savoir qu'ils peuvent ne pas pouvoir 
rencontrer physiquement notre Vénéré 

Maître. 

_ Des navettes seront disponibles à 
la gare de Tiruppur et  à l'aéroport  de 
Coimbatore  à partir du 20 juillet au 
matin. 

` Une carte du site des célébrations 
est disponible sur le site Web des célé-
brations. 
http://srcm.org/members/24july2007/
venuemap.jpg 

a De la literie telle que mousses 
(pour le lit), coussins gonflables, draps, 
etc.. pourra être achetée à des prix rai-
sonnables. Il est demandé aux abhyasis 

d’arriver bien préparés pour la saison des 
pluies et d’apporter leurs parapluies et im-
perméables. 
Tous les efforts sont faits pour rendre le 
séjour des abhyasis aussi confortable que 
possible […]. 

Le Comité de célébrations  du 24 Juillet 2007  

 

« Si vous voulez faire du tourisme, faites-le 
avant. Après cela, restez ici tout au long 
des trois journées  de l'Utsav  [célébrations] 
et rentrer directement chez vous. Pour ceux 
qui sont orthodoxes et ont suivi les anciens 
principes, même pour le culte dans les tem-
ples cela a été dit à plusieurs reprises, 
« vous pouvez aller n'importe où avant 
d’aller au temple mais quand vous y êtes 
allé et que avez eu  le darshan  du Sei-
gneur, retournez directement à la maison. »  

Babuji Maharaj disait, "voyez, quelle sot-
tise ils commettent. Ils viennent ici, je les 
nettoie, les purifie, les recharge, et quand 
ils repartent ils devraient retourner chez 
eux directement. Au lieu de cela ils font du 
tourisme, ils vont  à Patna, ils vont à Kat-

mandou et Bénarès et ils gâchent leur 
condition avant même qu'ils n’atteignent 
leur maison. S’il vous plaît, dites-leur que 

s'ils veulent faire toutes ces choses idiotes, 
ils devraient les faire avant qu'ils ne vien-
nent ici, de sorte que je puisse les nettoyer 
pour qu’ils repartent propres chez eux."  

J’ai toujours ressenti que, au cours du der-
nier sitting d'un Utsav, une célébration, la 
transmission est pleine d'amour. C’est tou-
jours quelque chose de très spécial ; le der-
nier sitting est exceptionnel. J'ai vu ceci 
durant mes presque vingt-sept ans de Sahaj 
Marg. C’est comme si le Maître nous fai-
sait une promesse : "vous repartez mainte-
nant, la célébration est terminée, mais mon 
amour pour vous continue." Les célébra-
tions s’achèvent, mais l'amour ne finit 
pas. »  

Extrait de: Salient features 5 - Spiritual Gatherings  

 

 

Pas de tourisme après les célébrations  
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Réflexions du jour  
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Pour toute communication desti-
née à Echos d’Afrique et de l’Océan 
Indien veuillez écrire à: 
echosdaf@yahoo.com   
Fax: (1) 309 41 81 655  

Le mariage  
Il ne devrait pas y avoir d’opinions pré-
conçues sur la nécessité ou non d’avoir 
un époux/une épouse. C’est comme si on 
demandait si un arbre devrait avoir des 
fleurs et des fruits ou pas. Je suppose que 
vous comprenez ce que je veux dire. En 
même temps, on doit comprendre que 
tout arrive au moment opportun et qu’il 
faut être patient.   
Source : P. Rajagopalachari - "The Spider’s Web", Vol. 

3, p.12  

La véritable compatibilité   
Je souhaite que les abhyasis qui pensent 
au mariage ne rencontrent que les per-
sonnes appropriées qui favoriseront leur 
bien-être spirituel, n’y feront pas obs-
truction ni ne l'arrêteront pas du tout. 
J'espère que votre foi en Dieu ne vous 
laissera pas tomber et que vous ne tom-

berez pas dans un piège émotionnel où 
vous oublierez votre avenir spirituel en 
cherchant à être comblé émotionnelle-
ment dans cette vie.   

Source: The Spider’s Web, vol. 3, p. 9 –Rev. Chariji  

Etre parents par l’exemple   
Voyez-vous, les parents ne peuvent rien 
faire de façon directe, mais de façon 
indirecte ils peuvent tout faire. D’abord, 
en devenant des exemples à suivre pour 
leurs enfants. C’est vraiment très impor-
tant. Et si nous vivons d’une manière 
juste, les enfants automatiquement mè-
nent leur vie d’une manière juste. Procu-
rer l’environnement convenable, donner 
le bon exemple: c’est là que réside l’im-
portance d’être parents.  
Source : P. Rajagopalachari - "The Spider’s Web", Vol. 

3, p.33  

Libérez les enfants  

Un fils qui grandit, c’est comme une 
plante qui pousse. Ils ont besoin d’amour 
et de soleil, et aussi de la liberté néces-
saire à leur croissance. Les mères se font 
trop de souci et ce n’est pas bon pour les 
enfants.  
Source : P. Rajagopalachari - "The Spider’s Web", Vol. 

3, p.39   

La croissance des parents   
Ma conviction, provenant d’une longue 
expérience avec mon Maître, des visites 
à nos abhyasis, à leurs familles, de la 
connaissance personnelle de leurs pro-
blèmes, de leurs échecs, de leurs succès, 
de leurs coeurs anxieux, est que, lors-
qu’un parent cesse de croître, ce défi à 
son autorité est inévitable. Un parent doit 
toujours être un pas devant les enfants 
qui grandissent, et ce, jusqu’à la fin.   
Source : P. Rajagopalachari - "The Spider’s Web", Vol. 

3, p.40  

J’étais en train d’expérimenter la modération … Je suis tombé sur 
ce passage de l’œuvre de Babuji dans «La Réalité à l’aube » 
chap. les voies et moyens. Cela m’a fait tellement plaisir que je 
veux le partager avec mes frères et sœurs... 

JDDNN 

« Une chose essentielle dans le comportement d'un homme enga-
gé dans la recherche spirituelle est la modération. C'est un mot au 
sens très vaste qui recouvre toutes les facettes de l'activité hu-
maine. Il signifie équilibre de tous les sens et de toutes les fa-
cultés, rien de plus et rien de moins que ce qui est naturellement 
nécessaire sur le moment, dans un but précis, sans que cela laisse 
la plus faible trace dans le mental. Généralement, de nos jours, 
nous constatons que la modération n'est guère pratiquée dans la 
plupart des cas. La raison en est principalement que nous atta-
chons une importance injustifiée à tout ce qui frappe notre regard 
et que nous le renforçons par la puissance de notre pensée en sorte 
que cela grandit sans mesure. Nous cultivons cette habitude et 
l'appliquons aux différentes choses avec une intensité variable. Le 
résultat ne peut en être que la perturbation et les conflits mentaux, 

et c'est la racine de toutes nos peines et nos souffrances. La réali-
sation n'est pas possible si la modération et l'équilibre ne sont pas 
rétablis. Cela correspond étroitement à la chose réelle elle-même 
qui existait au moment de la création, quand tout était dans un 
équilibre parfait. Puis, au cours du temps, la dégénérescence s'y 
est glissée. Nos sens et nos facultés ont perdu l'équilibre et la 
confusion s'installa partout. Ce qu'il nous faut faire désormais 
c'est contrôler nos sens et nos facultés afin de rétablir en eux la 
modération. Pour développer cette modération il nous faut aussi 
accorder une attention spéciale aux manifestations extérieures de 
la vie. Je veux dire : la gentillesse, la politesse du langage, la 
courtoisie, la sympathie et l'amour de tous les êtres, le respect des 
aînés, le pardon, etc. Ces habitudes peuvent beaucoup aider à no-
tre formation. La modération est une des caractéristiques de la 
nature. Si nous acquérons une modération totale nous devenons en 
quelque sorte en accord avec la nature et c'est l'essence même de 
la spiritualité. » 

Ram Chandra, «La Réalité à l’aube » chap. les voies et moyens. p.p. 41-42. 

La modération.. .  


